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P R E M I È R E P A R X I K 

' —Tous i m èoattt ordre fsn U parte cochère 

- lia f l 4 i f 4e le peu veiHert à ce que 
• an torons p u déranges. 
- Nous MNWIM *e l'endroit qui a dû être 

p M t e t r t le p«i«tdfl déport de I U M I H O , de 
k chambre Je* bonnes. 

— Il y a deiu escaliers de service aboutissant 
loir OÉ elle* ssnt ni tuée», il 
«W monter par celui île 
ère par l'autre, sur lequel 

[éaase la porte de U chambre on reposait M. 

— Voe* esez raisoa. 
Le commissaire marchait en tète pour mon

trer te chemin. 
Derrirr* ha, les cinq hommes seagagèrent 

lesssdeax au IONS; 
& M semble ptaaUr 
MNiU, r t i i l e i i 

1 l'étroit escalier. 
La nuit était tout à fait re 

tassât à la main des koug, 
tercait a ptia* Pobscarité d; 

: têt agents te-

«tin montait péeîblement, pria d'une aorte 

U avait très asal k la tète, et tes tempes bit 

plu* l i t , et qa'il allait tomber mari, 
qu'il détiendrait fou subitement. 

Il ae votait rtaa dans cet escalier sombra et 
étroit, oà se pressaient tstts ces hniRaw. 

Mais, arrive au cinquième étage, dans le grand 

entendu la voit 

' 11 s arrêta. 
— Àpprackei. Qaefitia, dit le juge d'instrur 

— Oui, monsieur, begaya-t-it. 
— Vous aviei beaucoup bu, vous TOUS M 

senti au peu indisposé, vous êtes sorti et vu 
êtes allé à cette fenêtre. 

— Oui, monsieur! . . . 
— Vous vous s êtes aceoudt', voulant respir 

ï r e . . . . Uonlrex-ii 

Vous le voyez, i e TOUS L'ai dit ce no 
continua-Uil. La place où vous voua êtes 

e visible sur la couche de poussier 
la fenêtre. Vous aviez les bras cr 

regards daas la e plongiez 
Allons, placez vous dam cette attitude. 
Dtin obéit machinalement à l'invitation 
île, il sentait que tout.était fini. Cet hom-
i lui pariait «ut été le Uurrcnu qu'il l'eut 

— Tout h eswp, datw ta nuit, voaeavss ea*r*i — Voua êtes entré vivement, brusquement. • La magistrat eut ptur que 1 

Î
i uae feaètra éclairée., la seuls de ta maison., Le bruit de vos pae Hait étouffe par l'épaisseur coupable, iinintenant — ne l 
sacs, là, ea face de vouai . . . regardes 1 du tapis... Veusavai vu l'homme endormi.. folié ou par l'apoplexie. 
Et le bras du juge ae tendait, k travers ta 

eear, vers ua peint qui seadaio s'était vivement 
éclairé . . . 

Le malheureux poussa oa cri. 
L'imposte, au-dessus de la fenêtre voilée de 

rideaux, brillait dans ta nuit. 
Au travers de ta vitre, il apercevait le grand 

lit nux rideaux de soie claire, le divan oriental, 
la table supportant une lampe avec son abat-
jour enfoncé jusqu'à ls hauteur de ta lu
mière, et, k cote, des billets de banque et un 
gros taa d'or scintillant et jetant des lueurs 

il poussa un 
— A ce m 

pensé . Voilà l'occasion attendue!. . . Alors,' 
iisi votre couteau, voua l'avez ouvert,vous 
serré dans votre main et vous tte* des

cendu par i c i . . . 
Le juge s'était engagé dans l'escalier, tenant 

toujours parla main le mvlbeureux terrorisé, 

— Vous êtes descendu par là, n'est-ce pas ?,,. 
itépondez ! 

— Ooj, fit Quentin dans un soupir d'ungolsse. 
Il continuait à descendre marche par marche 

lentement, suivunt ton conducteur jusqu'au 
premier étage. 

Le juge avait saisi le bras du malheureux, 
l'arrarhait effaré de la fenêtre et l'entraînait 

!« l'escalier... 
Les agents et le coaiuiissairc de police ret
ient en arrière, se dissimulant, impression 
:%, malgré leur impassibilité professionnelle, 

par le tragique de ta seùne. 
Legris seul suivait, élevant haut U bougie.., 

Ici, dit celui-ci, vous vous êtes arrête... 
vous êtes dit : a r t suis t . . . » 

Oui! C'est vruil... C'est vrai 1 

Emmener 
- Vous 

' levé le couteau et j 

I Oui, est I Bmmeeei-iaoi I Oh I 

levé le couteau 

[a disant ces mets, te vertige le saisit. 
I s'appuya au mur, défaillant. 
- Votre victime aussi, si elle s'était réveillée 
« aurait demandé grâce et pi t ié . . . Vous ne 
iriez pas écoulée. 
- Non ! Peut-être I Je ne sais pas ! . . . reprit 
«isérable presque fou. 

dit-il. Vous avez 
daas ta voie désaveux. faspèM M 
tinuerez.. . . Noue pouvons in un 

Ils descendirent 

1 admiration pour l'habitetè 
[ de déployer. 
sr répondit modestement et ils 
t main très chaleureusement 

olicfl présentait au juge 

Vont nliii t 

aller. . . 
— Et vos complice» T s'écria vivement le juge 

Vous aviez des complices. Nommez-les. 
— Non, j'étais s e u i l . . . 
— Complétez vos aveux, Quentin, Ne mentez 

plus. Vos complices vous attendaient ? 
Je n'avais pas de complice, réfMi 

s .lis une K 1 
— Et 1 argent nue p u s 

table, poursuivait le juge, voulant 

gent, qu'i 

une terreur m'a 
éperdu... fou . . . 

-her k 
la vérité. Cet ar-

fait* . 
. . . Quand j'ai eu frappé... 

ont d i t . . . M'emmènera-
Le vieillard jetait ces paroles d 

,c suis réveillé que 
je Beaubourg... le 

pas d'argent 1 . . . 
M'iititcnaiit que j'ai 

t de Mie traquée, 

x seuls brillaient d' 
pâleur cadavérique, 

ment de monter en voiture et de s'étoiaoi 

fiacre qui les avait amenés. 
t été presque porté paries agents 

1 fut échangé entre lui et 
uriliens pendant le trajet. 

QatktaasH instants après il était réintégré k 

rpondit Quentin s'affaissent sur son 
lit. J'ai tout confessé t Je suis un assassin. 

— Vous kvea avoué T Ah ! coquin do sort, fit 
le gardien furieux, quel malheur 1 Ce petit juge 
il im'riKti.m est si malin que ça ne m'étonne 
qu'à moitié. 

Uissr>z-moï, fille malheureux anéanti. 
Vous Iftisscr quand vous êtes dans le pé-

reste plus d'es-
11 voyez que j'ai 

ndant M. de Preuil. 
1̂  accepte votre défense et il a fait dire qu'il , Noslrii! 

, celui-lo 

terminée, il lui 
ivec vous. C'est 
: est du parti du 

Mieaite, la ligure toute réjouie, vint le cher 

Votre avocat. . . Il a ehlena l'autorisattos] 
| de vous voir, et je viens vous chercher t 

— Pourquoi faire t 
I — Comment, pourquoi faireT... Hais posa 
orgaaiser votre défense, d o a c t . . . Voua TSS> 
rez rVous verrez ! . . . Twtt n'est pas perdu, loha 
de 1k : et vous êtes dans les mains d'un ho in m* 
capable d'en repêcher de plus enfoncés que 

Quentin • 
- Je ne veux pas 

fit-il doucement, cai 
puis longtemps, m'a 
patbîe... Mais il v a c 
les meilleurs médecin 
suis de ceux-là !... Pourtant, menex-moi vers i 
jeune homme!... Quand ce ne serait que pour I 
remercier d'avoir si vite répandu k rappel d'u 
malheureux. 

Et le vieillard suivit 
parloir spécialement réserve 

geôlier dans le petit 

Bernard de Prcutl attendait, debout, relui qui 

sollicitait son assistance. Ainsi était-i 
dès la première heure, après avoir jeté uu coup 

1 le dossier de l'inculpé. 

* Lee créanciers de M. J. Gos*e, 
bouluiiKT, ÏMI , rue de Lan 11 y, 
steubaix, sont invités .1 se réunir 
W m Décembre Ht*, à lObenree 

l retard au greffe du tribunal 

liquidateur. 

Décembre 
18ML te Tribunal de roium-ree île 
Boubaix, aeéclan: le sieur Dhénn 
née Désiré, marchand d étoffer, rue 
de ta Confères**, ïu. Roubain, en 
iitat de liquidation judiciaire. 

Hst nommé juge (Commissaire M. 
Jules Strat et pour limiidiitrurpro-
srisolre M Usot. 

Les créanciers sont i: 

fear ta nomiimUoii du rfcwi'lateNr 
• • • 

Pnrjugemont du I 

Kbun.il a déeJaré e 

anerçante. t rluclu 

M- Henry Glorieux cet nommé 
fasse eomraiwaire et M. Charles 
Lelebvre, syndic. 

MIS 1ÏEIIS 
CIDRE 

Chaœpagm*», par jus d* pommes 

M 
fhm# par A »rmmahê» (M an rbe) 

de ad« litres, franco dans 
{es les gares de France, j cora. 
le port et Je fût : 49 francs.^ ^nvoi 

, y rmapri 
ancs. Kavo. 

franco éch.'iiiUUon contre t fr. 10 
jpn timorés-poste. 

r S î uisejljs' ÎTr! rvni Mi 

ELECTRICITE 
M v > i i M n i : 

Electricien-Spécialiste 
1 0 , boulevard de Paris et 

rue d e s Loups , 11 

R O U B A I X 

Lumière —Téléphones — Sonneries 
Paratonnerres — Porie-voiit 

Vente— P»se — Entretien cl rçpa-
rations de tOH appareils 

Téléjiliones poinçonnés pour 
réseaux de l'Etui et p h 

ATJ CORSET ÉLÉGANT 
Vandorpe-Lava 

tirage d'une poupOo. 

Maison foadè> en ISS8 

TEUPIES, PEItiJIS 
BARRETTE8 GILL-BOX 

(irils i dartlir 

Peignes à épeutir 

COUTEÏU FRES 

362-265, &:»nde-Siis. Boubals 
h * H a se» MU, *6, vue Perret, 2$ 

T e m p l e s à a n g l e s îar laWe* 
fcrefeté»a, temple? a mi.liettes ne 
l;u--:i!!l uni une ' - • • 
t'utsaset à la lisi*re, r.r-;iv?»u *?*• 
fèmé. Temple pour tous genres de 
ri.,-.,!. rcLiitiles d'o'.-irusion. Echan
ges et t-t'puraUoas. 

TÉLÉPHONE i8co 

UN BON CONSEIL! 
91 v o n » v o u l e z p r o A t e i * 

d e s p r o g r è s d u s i è c l e a p p l i q u é s â 
l'Industrie 

d e l a F a b r i c a t i o n d e s C h a u s s u r e s 

ADRESSEZ-VOUS 
i me Maison «p«ci»le de CHADSSnRES CONFECTIONNÉES 

M B vrmémmt qn« 4mm i u 4 l e l « a tmmt c u i r d e 

S O L I D I T É G A R A N T I E 

11 
C'tët vous désigner 

«set Testas trosiveres tm tetmCe «mi*se>s\ • 

a*a>auF l a n i i , 3 Séries in<milsbles. latrouvables ailleurs 
Bettes k boutons, tout rhewnu glacé, eouenes . . . . ) A 

Z to^7^mepî?t»3ff•wni" " T * ! s - 6 0 

— mégis, empeiine venue" eéaa'aeé \ j A 
— — claque carrée veau, cousues .\ . n c -

Soaliers sa toast gearee daas les deuxsérien. . . » . J 1 U . O U 
i Ps iszr HssassBiets, t Séries de Solidité InromparaUe 

Breéaasrias taces, senn fort, vissée, pour traTafilcars .t 
j * 

. , j carrée veau, cousues. . . . . / j * * at / \ 
fiaeziaues — — — . . . . ( 1 0 . 5 0 

— Ternies — ' * ' \40 t / î 
- tltsrtlsiaea. claque mûfic, bouts remis, ro '^ue-J i a , o u 

«k quAûtite d'autres articles an-deisos et au-dessottf 
M CKH rmx 

sVOatOtX pour P X L L K i m e t E N F A N T S 

ITÉ d'ARTICLES de Garçonnets 

SlîWS D1IVU, 1YGIÉM01 ES 
Contra le froid et l'humidité 

CORDONNERIE MODÈLE 
il, ru» d» Il Gare, ROUBAIX. 

BON GENIE 
LILLK, 4, itne iiu Ben Vntâ m JÈNÊÊ, t, u m 

VENTE A_CREDIT 
CONFECTIONS POUR HOMMES, FEMMES ft ENFANTS 

VÊTEMENTS SUR MESURE 

s de menace, Molniit 

Chaneiierie, Rouenaerie 
;<.'. hijnuierie, Poêlerie. 
ir^s, Meubles de Iuze.etn. 

MOBILIERS 
l i \ V K H S A M ' ! 

5 t: 50 '"• - r •:r'",e• I , 
10 - 100 2 
15 - 150 3 
20 - 200 4 
U s FONGTlGNNA!li!;s, AnkM das Poïte!" i 

Coulribâtions, instiiutsors, Clandtnnes, 
Cuemins us 1er. 

Des conditions spéciales /eur seront accordées 

i 5 mff 
10 -
15 • 

20 -

| Cabinet de Renseignements Civils et Commerciaux 

\Léon LAHDINOIS, directeur 
109, rue de Lannoy, 109, R O U B A I X 

SUCCURSALE: 20bis, rue Notionale, 20 bis, TOURCOING 

! A Céder de suite 
rstcjtsp 

bàtlneatta, rUreria, pipltwl peints, bonne cil-

omnieri-e de e s u t a e m r e s aux prix de la frontière, bonne vente 

situé prés la Rare de Boubaix, chambres garnies. 
délies par semaine. 

Beasaasj l > i e e r i e * avec ou sans buvette. 
Inrlo située tsssslasausst 

lîcau t'nfi'ï i 
dbredfl t 

n rondelles par 

TAPIS VIENNOIS 

l.SW.'li: l'Ait l'Util : «VwUhlIagMlM.OirinCSilIkiit.cIc. 
casai Prix aaUDTEM, mala wrl^lt nlras* la taUle. SBSS* 

Vente en «roi: A. HOr'FMAN e t C , iobis, Cité îré î ise , Paria. 

Maison ROIIART-MAHIEU 
6 , R U E D U M O U L I N , 6 

{ Ingle du Boulevard de -Paria) 

Dimanche 11, Lundi 12 Octobre et jours suivants 

Grande EXPOSITION 
« l e F n n t a i o i e a 

P O U R FÊTES ET C A D E A U X 

TAPIS, CARPETTFS, LINOLÉUM 

MaMia Coniagiesses 1 
«a i':nis(»\ 

SilÔD GÎÎANB JEAM 

riJi\inli'|nir;iiifCraiKljwii 
Guérit à Jamais le Syi»hlli« et 

les acL-idenu secondaires ' 

l'ourcoing, pharraa-
.ille. 
pharmacie Henné' 
c de l'Onimelet. 

A Lille, par;irmaeieOobert, Bru-

ïuussai 

qaand, 900, rôé de l'Ommelet. 
' ' •le.phnirroacief " 

t'orisnf I.I-I'I'T!. lU't'n.'iV. 
puarm. Duipur. 

PHOTOGRAPHIE 

E L K AIV 
74, RUE PELLART, 74 

R o n b n t x 
poirrr; u r* dep 6 fr. In doU7..i!n«* 

ISajaaj ?M&4& 
peint à l'huile sur boi3 

Grands Portraits ait ftarkm 
55 OfO meilleur marché qvepartout 

sion les appareils de plioioaraphie. 
Photograpliic pour abonnement 

de chemins de fer et tramways. 

LE GAZ à la PORTEEdeTOUS 
prr^-thihle pour la vonte du çaz au détail. Ces compteurs per
mettent d'obtenir, a chaque instant, du gaz au m o y e n d u n e 
Ïdèce de i t <*ent. (Voir les circulaires) . Dans ce prix, pour 

equel on obtient 3 3 : 1 l i t r e s de gaz est comprise la location 
d u branchement du compteur, do la tuyauterie et des apparieils 
moyennant ce prix le placement d e s compteurs e t do U distri
bution du gaz se fera donc sans frais 

C a t o i n e t 
de 

M. Charles POLACK 
Chirurgien-Dentiste 

5 G , r u e d ' I n k c r m u n n , B O I R A I S 
Visible tous les Mardi, Jeudi et Vendredi 

de O h e u r e s d u m a t i n a S h e u r e s d u s o i r 

lit. POLACK, se rend à domicile sur demande 
M V l § O N I » E C O N F I A N C E : 

M A I S O N 

10(1,1 PfflS H f l i l f f i 
S U 1 e r , G r a n d e - P i n c e , t S U 1 e r 

R O U B A I X 
R e c o n n u e p o u r v e n d r e b o n et bon m a r c h é 

BOTTINES HYGIÉNIQUES & CAOUTCHOUCS 
pour Hommes, Dames, Fillettes et Enfants, à tous prix 

et en tous genres 

R É P A R A T I O N S 

PHARMACIE DU TRICHON 
Y B O U B A I X 

O . IDE3XJ3S: 
MédôGin • Pharmacien, ex-interne des Hôpitaux 

r de i ^rmée Frineais 

Préparation de tous médicaments pour la prompte 
guérison des maladies de pottiitu- et de lontes les 
AFFECTIONS SECRÈTES récents ou invélérôea. 

Expalsion fompiète et garantie dn ver poli taire. 
Médicaments de premier choix ;i p'-i\: modérés. 
Exécution fidèle et soignée do toutes los ordon

nances médicales. 

Orthopédie 
Cabinet apéml ponr l'application d* Ions banda$M 

CONSULTATIONS GRATUITES 
TOUS LES JOURS 

Droguerie — Herboristerie 
mawÊÊËËÊÊÊmÊÊWLWÊWomm 

Chaussures NapoliUines a | A C A I • % / ! _ 1 I U Bottines élastiques 
de u «il. dopui. *.»6 M I — M r M U V I T - l i t . i cheï.claii. vern. .1er 12.1SO 

IE I t l i l U 
5, RUE PIERRE-MOTTE, 5, en face des Halles 

FABRIQUE DE CHAUSSURES 
nie dans son genre à R O U B A I X 

Spécialité a ** fr. 80 et U fr. 90 i 

de ! travail, depuis 4 tr. 9 5 . 

BoUiaasé!i*t..rhev.claq r«rn. 12,50 14,90 
BottinMelMt.lacés^elaa«sa T.9R 9,96 
Bottines poo»., veau elasiiqaes t2.50 13,90 
BoUineiiacéw. m, claq veaa K.50 14 ,90 
Articles pour gardon» de «afa. depmi 9^X> 

claq. parstlla 9 ,99 

Snulier». chsr.jrltrc. rtécollel 
So«...Rica«I..CharLesIX.Ninc 

Chaussures confectionnfjs et m mesures 
Karbeiet pai-lc Cbausturas aaeu avoir nûU 

MAISON B O O C A U V E R E E C K Ë 

Kbun.il

